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Rôle du végétal dans le développement 
urbain durable (VegDUD). Une approche par 
les enjeux liés à la climatologie, l’hydrologie, la 
maîtrise de l’énergie et les ambiances  

Contexte 

Avec  l'extension  du milieu  urbain,  l’augmentaƟon  des  surfaces 

arƟficielles au détriment des surfaces naturelles entraîne souvent 

des conséquences sur  la qualité environnementale  :  îlot de cha‐

leur  urbain,  polluƟon  atmosphérique,  bruit,  etc.  Lorsqu'elle  est 

techniquement faisable, la végétalisaƟon des toits et des façades 

peut alors être considérée comme une des soluƟons possibles au 

développement durable des villes.  

ObjecƟfs 

Les grandes aggloméraƟons  françaises doivent  faire  face à des objecƟfs 

environnementaux  forts  qui  peuvent  s’avérer  contradictoires,  comme 

densifier  les  villes pour maitriser  l’étalement urbain, maintenir  la biodi‐

versité,  anƟciper et  limiter  le  changement  climaƟque,  réduire  les émis‐

sions de gaz à effet de serre, offrir un cadre de vie sain et agréable aux 

habitants… Ces enjeux doivent être pris en compte à toutes  les échelles 

spaƟales d’intervenƟon urbaine, de celle de l’aménagement d’un lieu vie 

à celle de la ville et suivis dans le temps.  

Résultats aƩendus 

Dans ce projet,  le rôle du végétal dans  le développement urbain durable 

est appréhendé par une approche qui mêle les enjeux liés à la climatolo‐

gie, l’hydrologie, la maîtrise de l’énergie et les ambiances.    

DescripƟon 

D'un point de vue purement acousƟque, les effets de la végétaƟon sur les 

ambiances  sonores  peuvent  être  considérés  à  plusieurs  échelles  spa‐

Ɵales : de l'échelle (locale) de la rue à celle (globale) de la ville, en passant 

par celle du quarƟer. Pour chacune des échelles,  les effets peuvent être 

schémaƟquement scindés en deux « familles » : les effets directs (liés aux 

propriétés absorbantes des infrastructures végétales, comme le substrat) 

et  les effets  indirects (liés aux modificaƟons des champs de vent et tem‐

pérature  par  de  telles  infrastructures,  qui  influent  indirectement  sur  la 

propagaƟon du son). Ces effets ont déjà été quanƟfiés par  le passé mais 

de manière théorique ou numérique, et pour un nombre  limité de confi‐

guraƟons et d'échelles spaƟales. Il s'agit donc d'évaluer l'impact de diffé‐

rents scenarii de tels aménagements urbains, dans une démarche globale 

et  systémique qui considère  les praƟques des usagers, ainsi que  les ap‐

proches sensible et sociale de leur relaƟon à l’environnement.  
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Résultats 

Les  travaux du  Laboratoire d'AcousƟque  Environnementale  (LAE) 
de  l'IfsƩar  ont  ainsi  permis  de  quanƟfier  l’influence  de  ces  pra‐
Ɵques  alternaƟves  pour  les  espaces  collecƟfs  et  privaƟfs  sur 
l’ambiance acousƟque, notamment à travers des  indicateurs phy‐
siques classiques tels que  les niveaux sonores et  les temps de ré‐
verbéraƟon. 

Ces résultats ont notamment été obtenus grâce à des simulaƟons 
numériques de  la propagaƟon acousƟque (méthode des  lignes de 
transmission, i.e. code TLM développé par le LAE), dans des confi‐
guraƟons urbaines présentant des  surfaces  végétalisées  (façades 
et toits terrasses). 

En  outre,  une méthode  de  caractérisaƟon  expérimentale  in‐situ 
des propriétés acousƟques  (absorpƟon) de  tels aménagements a 
été développée afin de fournir les informaƟons nécessaires en en‐
trée des modèles de prévisions sonores (cf. illustraƟon). 
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Mesure in‐situ des propriétés acous‐
Ɵques d'une façade végétalisée 
(méthode IfsƩar‐LAE) 

Cartographies des niveaux de pression 
sonore dans une rue, SANS (en haut) et 
AVEC (en bas) façades végétalisées. Les 
niveaux de bruit en dB sont représentés 
en couleur, du rouge (plus bruyant) au 
bleu (moins bruyant). Calculs réalisés 
avec le code TLM du LAE. 


